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L*TIKfcS l O R T l A . R E S ET l l 'OBITS 
d c - p n l * 8 f r . l e c e n t 

MMiir.iu^.Ai.rMtDRmot!*. — A VIS GRATUIT flan» I 
M v.i d Houhaix (lîriml» édition) dans In •'etitton-
nul *t> .Olihrtu 

T O T J R C O I N O 
Use conférence à l a Société de Géograph ie . 

C'est plutôt une causerie qu'a jait M. Merchier, di­
manche après-midi ù la Société de idéographie, mais 
une causerie aussi attrayante qu'instructive, grâce à 
cette tournure fixe et spirituelle, que, sans nuire au 
fond, l'aimable conférencier sait donner à tous les 
sujets qu'il traite. 

M. Merchier nous a parlé hier d'une promenado 
sur les bords de la Loire, à propos du congrès de gèo-
grapliio tenu au mois d'août à Tours. Sur le congrès 
en lui-même, le conférencier s'est peu étendu : nous 
n'avons donc pas à entrer dans des développements 
;i oc sujet. Notons cependant les très judicieuses 
remarques présentées par l'orateur sur !e projet du 
canal du Midi, question qui était à l'ordre du jour à 
Tours. a . Merchier fait observer, non à tort, qu'au 
lieu de s'intéressera un projet IrréalwaWe.oo devrait 
bien plutôt soulever l'opinion en faveur M la créa­
tion d'un canal du Nord qui rendrait de si grands 
services à l'industrie de nos régions. 

M. Merchier a fait ensuite de son excursion sur les 
bords de la Loire une relation humoristique sans ou­
blier toutefois les principes historiques dont il agré­
mente avec tant d'érudition toute-, s -s conférences. 

Il a guidé son auditoire dans les visites de nos 
vieux domaines royaux t e s que ceux de Luignesde 
Langeais, de Chinon, où l'héroïne Jeanne D'Arc alla 
stimuler le 7.èle de Charles VII, de Chaiuuont.de Mois 
avec sa salle des Etats-Généraux, de Chambord ou 
des vieux donjons du moyeu-âge, de Vendôme et de 
Lavardin. 

Le conférencier eomplèto par des •nr-ilnrlm cu­
rieuses ou de Unes oliservations la description de 
ces vieux édi t lcs qui ont été pour la plupart les té­
moins de grands faits de notre histoire. 

Kn résumé, comme nous le disions en commen­
çant, très intéressante confér née et nous ajoutons : 
nouveau succès pour le sym|>alhique secrétaire gé­
néral de la Société de Géographie de Lille. 

Le mouvement d» l a populat ion. — Voici quel 
a été le mouvement de la population à Tourcoing, en 
1893: 

Naissances. — Enfants légitimes: garçons, 1073; 
filles 990; naturels reconnus: garçons, 11; tilles, 19; 
non reconnus: garçons, 82; tilles, M2, total 2,.'39. 

Nota : Les naissances doubles ont donné le gar­
çons et 24 tilles; et une naissance triple, 3 tilles. 

Mariages. — Entre garçons et tilles. 4i'.8; garçons 
et veuves, 14; garçon et divorcée, I; veufs et tilles, 
19; veufs et veuves, 24. Total, 52ti. — Divorces, 2. 

Décrs. — Garçons, 159 ; tilles, 401 ; Hommes ma­
riés, 183 ; femmes mariées, 103; veufs, 121 ; veuves, 
100 ; divorcé, 1. Total 1590. 

Enfants morts nés non compris dans le nombre de 
naissances, 113. 

Les naissances étant au nombre de 2,239, et les 
décès 1,590, la différence au profit des naissances 
est donc de Ô49. 

Le service v ic ina l . — L'avis suivant a été publié 
dimanche matin à son de caisse dans les divers quar­
tiers de la ville: 

» Chaque année, au commencement ic janvier, il sera 
publié et affiché un tableau des chemins entretenus à 
l'état de viabilité. 

» Daii.1, les 10 jours qui suivront la publication, les in­
téresse , seront admis a présenter leurs observations SUT 
l'étal des chemins et à demander que cet état soit cons­
tat*, coiitradictoirnmeiit. 

» Les chemins qui n'auront fait l'objet d'aucune obser­
vation seront considérés comme étant en état de viabilité 
par le seul tait de la publication du tableau, et leur dé 
gradation ultérieure puuna donner heu à des demandes 
de subventions. 

» Tableau des portions de chemins entretenus à l'état 
de viabilité au 1er janvier 1894, sur le territoire de Tour­
coing : 

Chemin de greinde communication il' I de Hondues à 
Hnubaix et à Herseaux, longueur sur le territoire : 801 
mitres (Blanc Seau . 

Clirmins d'intérêt commun : N 91. Oe Leers ;i Onus 
liecqtie, longueur 1,-110 uiulre.*; n l ia de Crui\ i Mous 
CDU. M mètres: n toi, d'Halluin A Tourcoing, 1M mé­
tros sur le territoire. 

t'.heunns ricinaux ordinaires : N- I Du Château, lon­
gueur. M mètres: f du Pont de Neuville. 229Î m.: 3 
du Tilleul, 3311 m.: 4 du Pont d e piats, 79* m.: H des 
Trois Pierres, 806 m.; 6 du chemin I) II; tte, uns m,: 7 des 
llru-ns. I0OU m., 8 de laHiaiiclieP.il.-. <«o m.; 0 des 
Carliers, 4887 m.: 10 du Kresuoy, il .; 12 île la Tos-
sée, 711 m.; U"> du Couet. iSï m.: I» d< la Malcense. par­
tie construite, .108 m.; 19 de IIDII.'I. r ligueur, l i t» m.: 
SO Fin de la Uuerre. partie construit • 310 m.: i î d u lleau 
séjour, id. 1*88 m.: 23 du Ver Pré, i.l. 170 tu.; 24 du 
Mont à-Le-x. id. 198 m. 

L'exposition hor t ico le . On sait qu'à l'occasion 
du centenaire de la bataille do Tourcoing, une expo­
sition horticole aura lieu on mai prcx'hain. 

Voici la composition de la commission d'organisa­
tion : 

M. le Maire, président; M. Auguste Dolmasure, 
vice-président; MM. Masure et Sém-lar, délégués du 
Conseil launicipal; M. Théodore Mullicz. secrétaire 
général; M. Vasseur, secrétaire adjoint; MM Willem, 
Louis Glorieux, Grolez, Santé, Dclahousse, fli-spa-
turcs et le jardinier en chef de la ville, membres. 

Nous croyons savoir qu'une première réunion a été 
tenue hier dimanche r>ù a été Élabore le programme 
«le l'exposition qui semble être assurée dès ;i présent 
du plus complet succès. 

A u x bonnes m é n a g è r e s ! — Achetez le d«'-li-
r i e u x b e u r r e d'Oostcamp, chez Tanghe-Ver-
•lonck, rue de l'Hôtel-de-Ville. 4. Tourcoing. Beurre 
de crème de toute pureté, 3 fr. 00 le kilog. 
Maison Centrale : rue du Bois, 13 (treize), Roubaix. 
Dépôts: rue Pierre-de-Roubaix, 150 à Roubaix; 

" 2, rue de l'Industrie, 2 à Roubaix. 
et aux Halles Centrales istalle 124) 

N. —Exiger sur le3 mottes de beurre la marque 
de la laiterie d'Oostcamp. 76573 

Le d r a m e conjugal de l a r u e de T o u r n a i . — 
t.'état de la femme l'armentier était satisfaisant, di­
manche dans la journée; elle ne ressentait que de 
légères douleurs à la tète; mais les entailles à la main 
droite la faisaient beaucoup souffrir. Elle a pu Otre 
longuement interrogée par M. Cotard, commissaire 
•du 1er arrondissement. Elle a raconté que son mari 
l'avait abandonnée jusqu'à cinq fois, qu'il lui avait 
fait endurer toutes les tortures; il avait surtout l'ha­
bitude de la tirer, ou plutôt de la traîner par les che­
veux. Elle avait, il y a six mois, introduit contre lui 
une instance en sé|>aration do corps. 

Quant à l'arniciitier il cherchait dimanche soir i 
vevenir sur ses déclarations do la veille, et à écarter 
la préméditation. 

Sui tes mortel les de b r û l u r e s . — Une pauvre 
femme de 75 ans. Antonia Delesmackaer, épouse 
l'ieren, demeurant rite de Renaix, cour D'Halluin, 
•'•tait a?-ise. vendredi dans la matinée, près do son 
poêle. En tisonnant, elle Ht tomber, sans s'en aperce­
voir, un charbon enllammé sur le liord de son Jupon, 
et bientôt la malheureuse sentit que lo feu avait pris 
à ses vêtements. 

Elle se leva do sa chaiso pour se sauver, mais.dans 
son affolement, au lieu de se diriger vers la porto, 
clic courut à la fenêtre qu'elle ouvrit et elle n'eut pas 
la force de franchir le châssis et resta évanouie, la 
tète pendante vers la cour. 

Des voisins ne lardèrent pas à venir à son .secours: 
on étouffa les flammes et on donna les premiers 
oins â la pauvre femme, en attendant l'arrivée du 

docteur Dewyu, qu'on était allé prévenir en touto 
bâte et qui constata des brûlures très profondes au-
ile«sus îles cuisses et au lins-ventre. 

L'infortunée victime de cet affreux accident ivn 
«lait le dernier soupir après 40 heures d'atroces 
souffrances. 

Les sui tes d 'un coup de pied. - Dimanche vers 
le soir plusieurs jeunes garçons jouaionl au marbre 
près de l'église Saint-Christophe; l'un d'eux, parait-
il, Emile Bruncau, âge do 11 ans 1(2, demeurant rue 
du Touquet, se sorait sauvé pour ne pas payer deux 
billes qu'il venait do. uerdi-e daps une partie engagée 
entre fui et un garçon' âgé de 15 à 16 ans de la rue 
W'inoc-Chocqueel. Celui-ci. furicux.se mit à sa pour­
suite, le rattrapa rue du Haze et lui porta de toutes 
ses forces un coup de pied au bas-ventre. Le mal­
heureux enfant tomba n la renverse et ne put se rele­
ver. On le porte che;. M. Desmettre-Prouvost où le 
ibnieur Duiuout vint lt visiter. L'ctat du malheureux 
paraissait très grave, mats on ne pourra sûrement 
se prononcer qu'aujourd'hui. On a fait une applica­
tion de sangsues. 

Dans la soirée les parants ont pu reconduire leur 
enfant chez eux. 

i o n noc tu rne e t r o i . — Dana la nuit de 
à dimanche, vers minuit et demi, Gimills 

Stalens, âgé de 4-1 ans, magasinier, demeurant sen 
tier du Bas-Pré, quartier des Phalempins, passant 
rue Verte, se rencontra avec quatre individus qui 
venaient en sens inverse, en chantant et poussant 
toutes sortes de cris. Sans aucune provocation, l'un 
d'eux se détachant du groupe et sans prononcer une 
parole, renversa Stalens d'un coup de tète en pleine 
poitrine ; un second s'avançant alors cria : « Prends 
donc ton couteau et frappe ! » Les deux autres arri­
vèrent à leur tour, prirent le pantalon bleu do tra­
vail, la burette et la casquettte du magasinier, le 
tout d'une valeur de 5 francs ; puis il s'éloignèrent 
tous quatre. 

Stalens se releva et alla aussitôt conter au poste sa 
mésaventure; le brigadier Clarisse envoya immédia­
tement, rue Verte, les agents Dervaux et Dàmortier 
qui trouvèrent trois hommes arrêtés à la porte do la 
teinturerie de M. Liénard. et qui répondirent, après 
interpellation, qu'ils attendaient là pour demander du 
travail. 

Ils paraissaient être en état d'ivresse et on les con­
duisit au poste. Stalens, qui était encore là, reconnut 
aussitôt deux de ses agresseurs qui furent maintenus 
en état d'arrestation. Le troisième ayant pu prouver 
qu'il ne faisait pas partie de la lande, fut relâché. 

On n'est pas encore parvenu à établir d'une ma­
nière bien certaine l'identité des deux prisonniers. 
On est à la recherche de leurs deux compagnons. 

Une famille bien éprouvée. — C'est au commence­
ment de ri.'ceiiihre nue nous avons, pour la première fois, 
annonce la disparition de M.Léon Leclercq, dont lecorps 
a élé retiré, jeudi dernier, du canal de Roubaix. Nous 
rappelions à cette occasion que sa femme, qui avait vu 
mourir ses trois petitsenfants coup surronp, s'est pendue 
de désespoir l'année dernière dans une étable de sa 
ferme. 

11. Léon Leclercn était un des principaux propriétaires 
lie maison* de T'iiirc-ing. 

H a l l a l n — I'» roi. — ITae navttèfr le fabrique. Mar 
cnerite VancoICtv, habitaHl le hameau les > Rar.ii)» -
•t MeuiD, s'était appropriée h ehap m II'UDI II 
i.: roe van,a, la demoiselle Sockele. 

i Ile avait poussé' l'aaaaee ja*ea'i s'*-n servir posnr as­
sistât à la grand'messe, locsaa'à n.ssir* de l'ofilc • ille .. 
été arrêtée par dame police. 

i.a lllle Vancoillie, a aus-i'iil .von-'-. Vu «e> bois anté­
cédents, elle a été remisa en liberté, niais un pmeèi 
verbal • élé dressé à s,, char,'." pir M. le commissaire ai 
notice. 

— Vu gendre brutal. — Un homme d'une quarantaine 
d'aiiiiec>. Henri Slamper, cordonnier, rue Samt-Hilaire.a, 
sans aucun motif, asséné des coups de manche à bilai 
sur la lète île sa b'-lle irère. Birhir.i Meifroi. 

La pauvre femme a reçu de lé.'.'-res ble-snres. H va sans 
dire |.i<! sua beau liis a été l'objet d'un procès verba1 

dressé par M. Uequesne, commissaire de police. 

Une affaire de fraude à la Madeleine. — Depuis 
plusieurs jours, ou fait grand bruit, à la Madeleine, au­
tour d'une affaire de fraude de poivre, dont les coupa­
bles sont deux commerçants bien connus à la Madeleine, 
MU V.. . et G... 

l'u camion chargé de 1,700 kilos île poivr.i a été saisi à 
Vcrvicq IFrance) après avoir passé la frontière. 

Le sieur V.. , aussitôt après avoir appris que le coup 
était manqué, était filé et n'avait pas reparu depuis, 
mais il a clé arrêté à temps vendredi à Arinentières. 

Samedi matin, M. Delalé, juge d'instruction, accompa­
gné de M. Plancq, son greffier,s'est rendu à la Madeleine 
au domicile de M. V.., où une perquisition minutieuse 
a été of érée. 

Le camionneur, qui est un messager de la Madeleine, 
a également du payer un cautionnement de 700 fr. pour 
rentrer en possession de son attelage qui avait été mis 
en fourrière. 

La police recherche activement le second inculpé, qui 
a également pris la fuite. 

Le vol de Mons en-Barœul. — Samedi vers 10 !:. du 
malin, M. Delalé, juge d'instruction, accompagné de M. 
PlancLc, son greflier, s'est rendu à la suite de dénon­
ciations anonymes au domicile d'un domestique de M. 
Barbe, rneSaint-Martin. Leurs recherches n'ont abouti 
à aucun résultat. 

Dans le courant de l'apres-midi, le parquet l'est égale­
ment transporté à Roubaix chez plusieurs membres de 
la famille du domestique. Nous ignorons quelle a pu 
cire la suile des investigations des magistrats. 

Concerts et Spec> cl* 

• immiciee. me 1 IIOIM'III, mur .lus,'pli Vllllii-7 (I el IJeévili 
Maria. «Sans, ouulnrlèie, rue de I» Redoute, IOB..'-Mi||esroniii 
ïï™;. " a ^ - maiThand de volailles, a Monveau" cl Lot 
tens Pauline, t!) au», journalière, à Mouveaux.-Mamre. Altreil 
négociant, a Roubaix. et .iébaert Kcinande. sans profession a 
Tournai. - Voutieghem Henri, j» mis, tisserand, a Watn-e os et Dwpjcnne Florence, SI i . tisseraede, à Wailrelos. -Kennc 
Ernest, as ans, empJQjt'è.' a, Roubaû. «t liuthoit £ii»a. . 
sans profession, a Wattretos. — Cailleaira t^'iré. K a m liseur 
de dessin-, a Ligny, et Lefsvre Aline, Ï5 soa. Instltntiïoend 
ff^Sl a ^aïbaaV.-t*,«-=aire Alfred, rontre-maitiv. a Houhaix 
etCalUu Clémentine. 2i ans, piquiiére, à bille. _ Lalsie Emile 
>(.«aa> doinestigue a Mouveaux. rt Roger Jeanne, 18 ans. èn-
ça.s>eu»e. rue Cnvter. matfon Tilleul. - Kerkhove Gustave 
3!.fi l lèi£r iK?(Lur.',rue d V Alfas- muton Dunajjiel. 90, et Bon-
i l ' i ^ T . V ' ^ ; , " a 1 s ' *E.lu<i«eu«. boulevai-d de Béai repaire, 
maison D-liourt. — l.ancVrnaiis Auguste. 20 ans. ionrnalicr 
Hutin. mai-oii Lcitivez. 5. et VérmotUen Pauline M ans s i . s 
professiou, Mutin, maison LcsUvca-B. - Unaul l Emile. ït'aiîs 
eiKOileur, rue Jaa|aart, U». et Tytgat cCariorte-S» ans Soi-
eneuse. rue Jacqoart. eonr Bnffaot. iT-Leëleve OésTré "î a ? ' 
tisserana. a .xeuvine.et l-ardoens Xuie, 3? ans. servant;- n é 
dn Grarid ( fiemln, i l . - Lesceux Alplonse. «S aa.s. méeanj ien 
rue du Fort, c-oiir Leplat, 3̂  et Oebaiidiiin Ro«lie. «s ans iZ-
bineusc. rue du Nouvean-Moiide. i l . — Bnlvnswnk rraiu ois 
«Sans, apprateur. Tue Charleuiagne. 3. et S"ieoii*enieis 
Marie, Si ans. soignense, rue des U*.g»es-H<iieï. cour V roman 
i l . — Carrette Loais, S3 ans, domestlqoc. rue de la Uare 1*7 
çtDclporte Marie, Î8 ans^ encaisseuse, rue de la Uninguettr; 
1J8. - De porte Alfred. Si an:,, seirurier. place de la Gare IJ 
et Vercauter Ebse. 13 ans. lallleuse, rue de N'aples «0 —. in"' 
mettre Louis. 26 ans, apprètem-. rue .Lacroix, cour'Lccat, 7, et 
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Par suile d'une indisposition de Madame Jau-lloyer, la 
représentation de Werther annoncée pour jeudi 18 cou­
rant sera rcmplacéo par une représentation du céiebre 
opéra-comique de Uizet 

G^a-RlMIEZISr 
L'excellent prima-donna du Grand Opéra de Gand: Mme 

Dargissonne, a bien voulu accepter de remplir le rôle de 
Carawn. 

La représentation de jeudi sera donc probablement le 
plus grand succès de la saison. 

L'administration dn Grand-Théâtre rappelle au public 
que la troupe de Gand ne donnera plus que quatre repré­
sentations cette saison. 

Le paiement des indemnités dues a n s délégués 
mtnenrs. M H isly, •!-puié .le Lens, \ i' ni d'adi sser 
la lettre suivante au ministre des travaux publics; 

« J';.i l'ii'irii n r .1 vons informer que je vona adresse­
rai nuirai prochain une queslion au sujet de< lenteurs 
aiin liée» dan.- le pajeineii'. des iade.nnilés dnes aux dé 
légués iuinenn.1 

• I r e . — (in a annoncé la disparil'oii de 7 dragon*. 
lin près \ Indépendant du l'as dr i:al:is - i -
-ains et saufs. 

Accidents aux mines de Maries. Un mort et un 
bless*. I n oavner ehargaar, Kranc -i - Si nierez •••"• 
u. io ans. demeurant a Alloaagne, p iis-.iii une berline 
remplie de charbon dans la voie de fond dans la veine 
Saint-Louis, à l'étage de .105 m., dans la lusse n o des 
mines de Maries, â Auchel. Tout à coup la berline dé­
railla et bascula. Sombrez eut la main droite écrasée 
ectre la voûte de la galerie et le bord de la berline 

l u peu plus tard, au fond de la fosse tr 4 des mines 
;le Maries, à Auchel, Louis Dupont, â '̂é de 40 au.s, était 
en train de déboiser une taille quand un eboulement se 
produisit. On s'empn ssa de le dégager, mais quand on y 
parvint il avait cessé de vivre. H était mort asphyxie 
Dupont laisse une veuve et quatre petits orphelins. 

Encore une enfant brûlée vive. — Cette fois, c'est 
i Cauiblain l'Abbé que cet accident, si fréquent dans nos 
régions, s'est produit. 

La victime est une petite lllle de quatre aus, la petite 
Lobas, qui, pendant l'absence de sa mère, s'est appro­
chée d'un poêle qui a mis le feu à ses vêlements. 

Malgré tous les soins, ou n'a pu la sauver. 
Ua déraillement è. Chocqnes. — Trois wagons du 

train de marchandises n- 41108 ont déraillé dans la gare 
de Chocques, sur la ligne des houillères. Cet accident a 
occasionné quelque retard dans le service des trains II 
n'y a pas eu d'accident de personne. 

Une femme étranglée * Pi lèches. — Dans l'après-
midi de samedi des paysans ont trouvé étranglée, Hen­
riette It'joncniain, veuve Aglicol, rentière, agéo de 77 
ans.Lc cada\rc se trouvait dans le couloir de sa maison 
La mort remontait à mercredi. D'après les premières 
constatations, il résulte que le vol n'a pas été le mobile 
du crime. La parquet et la gendarmerie se sont transpor­
tés sur les lieux. v 

Accident mortel à la gare de Bnlly Grenay — Dans 
ta nuit de samedi i dimanche, un chauffeur, Auguste 
lladoux, *i ans, a eu un pied pris dans le rail et ayant été 
renversé,a en les deux jambes et le bras gauche cou nés II 
fut transporté a l'hOpllal de Leus où H ne larda pas à 
expirer. ' 

Kr»T-CIVIl, .-«0l'BafJr.-ffcfcluralion» de n,i .»i„,,«, d „ 
.limnnehe 14 janri.r - Marcel l.aude. r œ de <)a li"u f,„ 

I n ^ œ V ' , O K i 1 , \ " ' c " ' ""' ''V ""»»'«'•'. impa" é Horace \ émet. !«.— Leplat licornes. ,uc Pan-.rée, :i' 11. , , „ 
.V..V1,:^:. ,ïï;..?I?1?1' ,'om

v
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,
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7.- :"">'! Estelle,'rue du TU r Houss.,1. , . _ vente,,,', Ar^èVi. TSertè . AiseV" cour 
— l.oriuli Edward, rue de laliuni„iieiie. et ^_ ;.„/,),. 
emarlaae-idni*. — Desinet K/lmond. sa =n. „t,T^T 

Dont Adèle, I l ails tlss?rande, rue d'Alger, S3V. — Vandorpc 
François, sans profession, à Roubaix. et Diest Anne, sans pro­
fession, â Saiut-Josso-ten-N'odde. — Steentiout Arthur, Sa ans, 
mécanicien, rue de Roci.01, 9, et Bliusiéiv Alplionslne, 18 ans, 
bobineuse, rue du Tilleul, J07. — Pollet Louis, Sô ans, brasseur, 
rue de l'Espérance. 5S, et Bleuez Adèle, Si ans, sans profession, 
rue des Champs. 50. — Delobclle Pierre. 30 ans, cocher, rue 
Cadeau. 47 et Cadran Clémence, 30 ans, journalière, r. Cadeau, 
47. — Dooms Louis, Si ans, mécanicien, rue de la Guinguette, 
104, el Descamps Marie, K ans, tisserande, rue de France, cour 
Roussel. 1. — Eggieniont Clément, S9 ans. marchand de légu-
mes, rue Turbot. G. et Quennov lllanclie. S9 ans, sans profes­
sion, rue de la Fosse aux-Clièiies, cour Sinsoillei, I, — Peeks 
Polvdoi, SJ ans. cordonnier, rue JonlTrov. Vt, et Margry Marie. 
St ans, ménager», rue St-Jcan. 14 bis. — Demeyer Jean, 37 ans, 
tisserand, rue St-Ainaiid. 18. et Macs Jeanne, 37 ans,tisserande, 
rue Ste-Eleiithére. cou i Lava. I. — Roels Arthur, i.'i ans, maga­
sinier, à Espierres, et Tau|ie Estelle. S4 aus, servante, rue Vol-
hine, si . — iieli.|.als Virtor, S9 ans. Journalier, rue de tlouvi 
nés. c m Fonder, SI. et Dumoulin Ennlia. SI) ans, journalière 
rue de llonvines, conrFonWer, 81. — Noclain Charles, *7 ans, 
correcteur, rue îles Velixipèdes, 10. el Terlynck Anne, i l ans. 
[ii.|iiiiére. rue ,1e la Lys, 54. — Vancoppeuolle Désiré. Saans. 
débourre:,r. rue des Longues-Haies, cour Decraene, 10, el Ver-
l'.iiitere V-'Ieiiiic, 33ans. couturière, rue des Longues-Haies, 
roui u.i'.a ne. lu. — Vauloo Cliarles, S3 ans. tisserand, nu' 
• le la Guinguette, 76. et Castelevn Valérie, 51 ans. soigneuse 
ru- Jean liai I. coin Lerouge, i. Thery Henri, S7 IUIS. u,e.a 
ii.eieii. rue de .Mous. :ts, et Dupont Marie. S ans soigneuse, nu 
de Mons. 91. — Castelam Jeaii-llaptlste. *3 ans. dessinateur, a 
Roubaix, et Lainbart Angèle, Sa ans, soigneuse, a Croix. — 
Vandrrnieersch Jean, S7 ans, niéranieieu, rue de lloiniues, et 
llasson Marie. S7 uns, cuisinière, rue St-Vinccnl. la — l.eniai-
tre Zéphir. S8 ans, valet de chambre, à Roubaix. et Lourdel 
Marie, Sa ans, sans profession, à Saint Mai lin sui Coyeul. — 
Déclarations de dciès du 14. — De*acre Louis, 7 mois, rue 
Daubcnton, 73. — Dupréclle Marcel. 2 mois, rue de la Redoute. 
7S. — Lariv iére Charles. 63 ans. ntv de Tourcoing, cour Houié. 
IS. — Devisch Louis. 5a ans, rue des Arts, i l». Vinek Julie, 
l î jours, rue des Vélocipèdes. V. — Lecomte Pierre, 74 ans. 
rue Vauban, 3â. — \ aiidckerchove François. 63 ans. rue d'Al­
ger, cour S" i. — fiemory Germaine, 1 an, rue des Longues-
Haies, 1 — Dequick Julie. 3 mois, rue Newtor, S3. — Plan-
quette Alfred, 1 an, rue de Moine, cour Moïse Rogier, i. — Cor­
nus Emile. Bilans, rue de Lannoy. I. 

TOVHCOISG. — DMJaraHom de naiisancei du 13 janvier. 

— Hélène Diiinon. rue de la Murliére. — Mathilde Cllnckspoor, 
rue du Moulin Fagot. — Germaine llnmpetean. rue de la Po-
lente. — Henri Dauby, rue Vandevcnne. — Hortense tîallot. 
sentier du Hallot.--Jeanne Willeeoiniue, rue Je lu Mailiére 
— Arnaud Verrruysse, rue de la Raille. — Jean Vanhaelst. 
Hlaue-Seaii. — Romain Callewaert, rue Auber. — Georges Hol-
voet.rue Sainte Germaine.— Publication* de wutrUmet.— K l » 
Wagiion. M ans. emi.loyé an chemin de fer et Christine Iles-
champs, 31 ans sans profession. — Isidore Dereu, Si ans.peiu-
tre et Adèle Ml il lllglien. 33 ans, soigneuse. Del|ihiu Sainvi. 
i t ans. rattaeheur cl Marie Delplaiique, i» ans. soigneuse -
Auguste l.iugie. ï i uns, magasinier et Amiélie Mariage. a.â ans 
i .j . lise. — Alfred Cattean, 30 ans. contre-maître et Marie 
Plouy. Si ans, servante. — Louis Leruste, S: ans, décorateur 
et Marie Masure!. 37 ans. sans profession. — Vital Debal.Sa 
ans, cordonnier el Félicité Goeminne, 19 ans, soigneuse.—Jean-
llapliste Dr-Binettre, i l ans, tisserand et Joséphine Second. So 
ans. soigneuse. — Alphonse Walckcnaere, S6 ans. compositeur 
diniprimerie et Zélia versnvel, i? ans, doubleu.se, — Louis 
Maliens, i7 ans, bouclier et Maria Ciiiuonpicz. Jj ans. culli-
vatrlce. — Jules Thielfry. S7 ans, charcutier et Manche Du-
niortier. Si) ans, sans profession. — Albert Willems. ï7 ans. en­
trepreneur et Hortense Parer. SS ans, sans profession. — Fran-
vois i.edeken. i.1 ans, trieur et Marie Vervacke. SO ans, péi-
kMeuse. Arthur Unie/, *3 an^, trieur et Hermaiice Lea'oinle. 
« ans, donbleuse. — Gabriel Reulqiie. 2S ans: courtier et Jean­
ne l.ainmens, SU ans. sans profession.— Emile Itei nanl. M) ans 
méraiii icii et Clara Cassette.S6 ans. lis-ciande. —Jules Lusse 
S4 ans, employé au eh min de fer et Sdvie Léman, S3 ans, bo­
bineuse. — Léon Waltler, MaiM, tailleur et Marie Helahaye. 
S3 ans, sans profession. — Henri llnhanl. 3« ans. employé au 
chemin de fer et Maria Braye. tu ans. nièuagère. — Paul Heul-
uuc.S4 ans. docteur en médecine el Cloiil.le Lebrun. -23 ans, 
sans nrofessioii. — ilariayes. — Achille liourgois, S3 ans, fer­
blantier etEsther Masurel. S5 ans. soigneuse. — Henri Frenoe, 
Si ans, tisseiauJ et Palmvre llara. SS ans. servante. —Jean-
Baptiste Broiick. S3 ans, mécanicien et Marie Carnette, S7 ans. 
iwgnense.—Augustin Leblanc, iâ ans, rattacheur et Aiiiandiue 
Declerrq, SI ans. soigneuse — Louis Haiisette. S9 ans. rentreiir 
et llennanie Uesniettre, î l an», lallleuse. — Henri Collssens, 
Sfl ans. teinturier et Pauline Prouvost, Sa ans, sans profession. 
— Ortfrti'rttioiu de aecadu J.i jvntier. — Albeit Maerte. S an-
rue de Gand. — Sabine Déroulez. «0 ans, sans profession, rue 
de la Murliére. — Modeste Lcmairo. 4» ans. au Catalans. — 
Paul Descambs, S mois, lue Winoc-ChocipiecL — Marthe Dege-
selle, • mois, rue Masurel. — Alfred -Vieillisse, 17 ans, ratta­
cheur. Hi'.pltal Civil. 

lr'Arr/ifiLQ*\ — A'rJSioKoiw de naissance» du 0 an li 
janvier. — Josephine-Clémeace Maurau, Sapin-Vert. — Jean-
llaptiste Vaiiilenbroike. Fleurv. —Jules Barblriu, .lîarliérc.— 
Arthur Depleihin. rue de l'Industrie. —Jeanne llebauilringhin, 
rue Ste-Marguerlte — Hilstav?Aicloi Patin. Laboureur. — 
Emile liettrêmictix rué dé l'Industrie. — Emile ti.itleaiit. St-
L'éi in. — sufaiine Juliette lieveriiav. rue du Bureau. — Marie 
begrand. Nouveau-Monde. — Louis Decourcelle, C.rétinier. — 
Raymond-Vicp>r Boulanger. Honiardc. — Maria Vlieghe, Ssr 
tel.'— Maiie-I'.'ut'.ii" (iallel. .lapin Veit. — DeirttalntClolildi 
Hria.net. Sapin-Vert.—Sarre HoUemaeH rUfeseave.—Mariage». 
— Achille Duvillels, ï!> au-., tisserand, cl Marie-Angélc Hellln 
23 ans. tisserande. — Alphonse-Joseph Christiaens, tï aus, 

î 
Elias Antoing, 

ï i an», tisserand, el Si|\ ie-Marie Bracni, i l ans, servante.— 
Henri Delannoy. in ans, lisseranil, et élinu I) îlholt, 19 ans. 
tisserande — Déclarations de i/e>çV- François Antoine ïleiihe. 
67 ans S mois. Petit Parts. Jeanne Carnotlc. IS mois.PI.ee. 
— .Iules Veimeirsch.ll mois l | i . Itaillfrle. — (iidouie Joséphine 
All.ud.fimois, liiimiMipont. — Emlle-Déslté Vreek, 7 ans 10 
mois, Baillene. — Philippe-Léon Carboiinet, â'.l ans 3 mois, nu1 

lu Bureau. — Madeleiiie-Julia Veriiiçers h, I moçs l | i , Crêti 

J3E2X_.Ca-I<^XJE. 
L A cr ise minis tér ie l le en Belg ique et l a repré-1 

[ jambes qui sont da reste recouvertes d'un caleçon. La tête est 
recouverte d'une casquette claire, forme Jockey 

senta t ion propor t ionnel le . — On annonce que la 

Stéphane, liés éveillé, cause gaiement arec tous. 
Cortearrive quelques instants après; M est vêtu d'une culotte 

noire et d'un jersey gris foncé. Il ne donne pas, comme sou 
crise ministérielle est ouverte; le cabinet Beemaert 
est démissionnaire. Le roi a conféré avec les priiict-
I»aux chefs iiarlementaires. mais il ne prendra d> 
décision que lundi prochain après la réuniou des 
droites. 

On parle d'un ministère tic Lantsheerefn'orït fefiff ... 
partie M. Wœste, chef des intransigeants de l 'ei- j Ph»ne », évité la chute par un «jade crochet. Quant a Tlodeu, 
i • .« rfmiic ,1 s est blesse assez grièvement a la jambe, 
i r c m o u i u i u . Stéphane double ï.ieutût son adversaire. Corre, suit les re-

adversaire. l'impression de la santé et de la vigueur 
I.c.s coureurs se mettent en seJle.Ecbard lance Corre, Stépha­

ne est tancé par Charon. 
LE DÉFAUT. — Le coup de pistolet, signal du départ, est 

donné a S heures i minutes. Stéphane prend de suite la tête, 
qu'il conservera longtemps, hnlas ! 

lu 3e tour, Stéphane a failli tomber par suite de- Hoden 
on entraîneur, qui est venu se « plaquer » dans le virage. Stê 

Le mouvement populaire en faveur de la représen 
talion jiroportioiincUc et do M. Bcernaerl s'accentue 
de plus en plus. Il est probable que la proposition de 
R. P. sera votée par la Chambre et le ministère de 
J,antsheere-\Vœf;te renversé à brève échéance. M. 
Beernaert reviendrait alors au pouvoir et présiderait 
aux prochaines élections. 

Mousoron — jja/i aux militaires belges. — Les mili-
; mes litiges en congé illimité dont les imuis suivent, 
iiabiuinl la Francis et dont nu ignore leur adresse exacte, 
>oul |iriés de venir prendre au bureau le la brigade de 
gendarmerie de Monscrofl, l'extrait de leur livret de mo­
bilisation, savoir : 

Vaudorpe Emile li aui.uis, 13 l!ig. de ligne, classe de 1881 ; 

Srnoonooîdie François Louis, :je clnsseui s à pied.tssi; Itauwens 
Guslave-Cbarlcs, Vu de ligne. f8«l : Van Uansheke Victor. 7e 
de ligne. I8«i ;Dc llruveker .Mois. Hede ligue. 188:1 ; Socne 
Adolphe, 3c chass. à pied. 1143 : Hibou. Fréilcric.Mphouse, 3e 
de ligne. 1S83 ; Corneli- Jeun-Joseph, lie de ligue, IS81 ; De 
Ceytei Ctiailes Louis Jo-epli. Se chats, a pied, 1SK4 ; Wlndcls 
Camille. 7e de ligne, 1884 : Elirais Cliarles Louis Joseph, t>e de 
ligne, 1885 ;Vinck liciresJoseph, Se de ligne. 1883: lieeroms, 
Paul-Jean, sic de ligne. 1886 ; Malthys Gustave, l'c de ligne, 
1888: Walger Jérôme, Se de ligne, 188!». 

Ifenln. — Les droits d'expertise sur la viande. — L'ad­
ministration coin initiale nous communique l'avis sui­
vant : 

« L'administration communale sollicite l'autorisation 
de proroger la perception des droits d'expertise sur la 
viande. 

» Les oppositions ou observations des habitants sont 
reçues au secrétariat communal, de neuf heures du ma­
lin à midi jusqu'au 27 janvier el consignées dans un i ru 
.•ès-verbal de coiniiiodo et iiicommodo. » 

Tournai. — Un vol de chaussures. — l'n négociant 
'illois vienl d'êlre victime a Tournai d'un vol de chaus­
sures s'élevant à la somme de 7 à 800 francs, parait-il. 

Ces marchandises étaient placées sur une charrette 
qu'il avait remisée dans un estaminet de celte ville. 

Les soupçons se sont portés sur un individu mal noté, 
qui offrait en veille des bottine» répondant an signale­
ment de celles volées au négociant de Lille. Toutefois, 
une perquisition opérée chez cet individu n'a amené 
aucune découverte ad hoc. L'enquête se poursuit. 

Une rue Van Beneden à Louvaln. — Par un arrêté 
écbevinal pris eu séance extraordinaire, il a été décidé 
de donner le non de Van Beneden à l'une des rues de la 
ville débouchant dans la rue de la Station, qui forme 
tarière principale de Louvain. 

I/influenza à Vlllers devant Orrai . — Plus de cinq 
cents cas. -- Ou écrit de Florenville : « L'influenza sé­
vit avec une grande intensité à Villers-devant Orval. 
Depuis un mois il s'est produit plus de cinq cents cas.Au 
début la maladie paraissait bénigne, mais cette semaine 
elle a fait quatre victimes, tjue'ques personnes encore 
sont en} danger. » 

Un ménage biblique. — Hervé possède un ménage 
qui mérite d'être signalé. 

Les deux époux - Barthélémy Masset et Françoise 
Demonceau — ont à eux deux 16i ans. 

Le « vieux Massel » est âgé do 83 ans et son épouse 
porte allègrenien: ses 81. Leur mariage fut célébré en 
182t) — il y a donc Co ans — et fécond, à ce que l'on 
peut en juger. 

De ce mariage naquirent onze enfants, dont l'aine, Ar­
nold, ÙL Gl ans. Va seul est décédé. 

FfN DE_SAISON 
GRANDS RABAIS 

s t a r T O X 7 S l e s A R T I C L E S 

A.VL C3rraiaci C a i n é l i a 
302** / , ri'e de ht Gare, i , LILLE 77881 
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La porte, 3 

ni. — .uaueieiue-juna lennceis II, l mois lja, l.ren-
F.lienne-Joseph Gourtrnv.tr arts fi met*, lliiluonpi.nl. 

ie neihi minette, 3 moi-.Raillerie. — Emile Itcttri mieux. 
.. riiede l'Industrie. — Alphonse-Augustin Cooieinan, 3 

semaines. Petit Tourimv. Irma Castelain. 3 nues. Vieille 
Place. — Ma ne Charlotte Watteau. xf ans 7 mois. Hôpital. — 
Marie Legrand. î jours. Xmiveau-Momle. - Aeiilnr Démarque 
fii ans9 ino's. Hôpital. — /.oe-Soploc Jiiiiaru. Ï8 ans 7 moi», 
Paradis. - Jean-llaplistc-Joseph Hontekindt.71 ans. Pli.uvs -
Marie I). iiievie, 7 mois, rue de l'Industrie. — liai 
roubaix. fil ans 6 mois. Mopitnli — H'i"i!!!c-V.n 
mois, Petit-Toi'rpey. 

H^K. — Déclarations de nninànees du ter au 10 janvier. 
— Albert Alnhon-c et Albertine-Maiio Leos. jumeaux, rue 
Poivrée. — Mariage. — Jules Delmet. tisserand. -:."> ans. el 
Blaii'lie JIJUVille. 2: ans, journalière. — fablitiUions dp md-
riages. — Constantin ,Mrtiirls, i i uns, bouilu''. .'i Sechn. et 
Virginie DesiiiinanV. tfi ails, cultivatrice A Seclin. — Carlos 
VK illauniez. î» ans. tisserande. et Sophie Dellemnies. il ans. 
journalière. — Déclaration* de déc<x. — Jeanne Zèhe Jos-on, I 
mois. — Arthur Esprit, î ans, — Pierre Priant, 3 ans. — Fran­
çais Vao|iu\,nbroiirk. 5 mois. 

MAHCQ-HS-HARIKVL. — ttéelnrattims de naissances du 
SJ décembre un 11 janri'-e. — Cviille Verplaetse. nicMoreau. 
— Hurleuse Pharasyn. pavé du'(Juesne. — Noèinie Variiez, 
rue St-Joseph. — Célestine l.andslineie. rue St-Patrirk.—Artbur 
Calois. rue du Risban. — Julie Schiettecatte à Rouges lianes. 
— Marlhe VanideiilieiHle, cour David. — Augustiue Raekelanilt. 
rue Si-Joseph. Marcelle Hèiiuelte. à l'Entrc|iont. — tiermain 
Engels, au Molinel .— Raoul Itodlsiabois, rue <le la liare. — 
Marguerite hlaurkaert. nie Sébasto|sil. — Louis llons^).,.»^ 

•i- Hallot. - notaire liai, au Oiiesue. - Célestine ilaeldê. 
me de M.oquetle. - HippuL te Denolf. maisons Moleau, —" 
M.miiee Vi rscliaeis.'. rue de Manpirlle. - Jeanne Hor iez. à 
llaule Loge — Marguerite Itouze. cour Catry. — Hayniood 
Roussel, rue de Tourcoing. 5. — Herbe Deliessche. rour liohait, 

/râlions dr déees. -
ri, rue Janpiart. — I 

Aniand Camberlein. I mois, au noulcn. — Jeanne Décrois 
n» ans 1 1 rue Jacipiart.—Caroline Demoor 71 ans, maisons 
Moreau. — Adrieiine Lezis, 10 mois, rue .le Meiiin. — Arthur 
lleoau. S ans, à l'Entrepôt. — Augustin Lamlibu. 71 ans. lad-
leur, à Rouges lianes — Jeanne Perriu, sieur Ste-Zozime, 7i 
ans. à St-Maur. — Jules-Camille Vaniiieeneu. 3 ans. au Molinet. 

Stéphanie Camberlein. 59 ans. ménagère. Pont. — Constant 
Delo 

maréchal, . 
' Luiset. — Maurice Debaideul, 34 ans, 
in. — Frédéric Corneille. 77 ans. à l'Ho 

i lit, ménagère, à l'Entrepôt 

I ..ni Picavet. 10 
ille, 8 mois, 
mr. rue de 
- Adèle Du-

SEUVILLÈ-Eti-r'EHKAlX. — Déclarations de naissances du 
4 an tg ianeer. — Laure Vandemoorteel, rue Diirinont. — 
Ernest Wvseur. rue du C.hcmin-des-Forts. — Uabrielle Samtve-
nant. rue Durniont. — Michel Mouton, rue delà Vieille Motte. 
— Mariaae. — Henri lloitel. 28 ans. et Clémence Hollaert. Z3 
ans. — Déclarations rt_- délit. — Fleurisse Henoit. 60 ans. Ris-
iiuoiis-Toul. — Achille Hcrpoel, î ans, Bas-Quartier. — Marie 
Angélique Desurnionl, 74 ans. Ilailly. — Clotildc Decocne. 18 
mois. Durniont. — André Desreumuiix, 6i ans. Place, 
chel Mouton 
3 moi: 
Motte 

ltOTTIIl\lES. — Déclaration de naissance da ù au IO jan­
vier. - Maiie Cardon, hameau de Quevaucamps. — l'ublicatton 
de mariage. — Camille Raepsaet, de Coyghcm. el Fébronie 
Duponeheel. — Déclaration de déett. r- Désire. Deiuuu*».. i l 
ans, hanieaii ilu Cromhion. 

iniWIïirilisnnTssaaaaanalgTIIfr 

CONVOIS FIIKSBRFS â 0B!TS 
L c s a n i i s c t connaissances de la famille Di:\ ISCII-Vl'.lt 

.MKIHSt'.ll ciui. par oubli, n'auraient pas reçu de lettre de 
faire pari du ileeès de Monsieur Liuia-Beriiaril l)K\ ISCH, 
décédé à Itou bai \ , le 13 janvier i *» i , dans sa MO» année, 
administré des Sacrements de notre mère la Ste-ICglisc, 
sont priés de considérer le présent avis connue en tenant 
lieu el do bien voulo'r assister aux Convoi et Service 
Solennels,qui auront lien le mardi llî cour.int.à H heures, 
en l'église Saint-Sépulcre, à IL.uliaix. I es Vigiles seront 
chantées le même jour s\ 4 heures. L'assemblée ù la mai 
son tnoiliir.iie, ruo des Arts, 218. 

Les amis et connaissances de la famille MASSOX-
PKCIIKH qui, par oubli n'auraient pas reçu do lettre de 
(aire-part dn décès do Dame llyacintlie-Àdèle PECIIKR, 
veuve de M. Français M\SSI>N. décédée à Roubaix. le 
12 janvier 180V, dans sa n i ' année, administrée des Sa­
crements de uotre mère la Sainte Eglise, sont priés de 
considérer le présent avis comme en tenant lieu et de 
bien vouloir ass i s tera la Messe de Convoi, qui sera eé 
lébrée le dimanche 11 courant, à P heures, aux Vigiles, 
qui seront chantées le lundi la, à i heures l | 2 , et anx 
convoi et Service Solennels, qui auront lieu le mardi 
16 dudit mois, i 10 heures l | » , en l'église Saint-Martin. 
à Roubaix. L'assemblée à la maison mortuaire, ruo du 
Trichnn, 46. 

I II ObilSolennel Anniversaire sera célébré en l é g l i s * 
Sacré Ovur. à Kmiliaix, le mercredi 17 janvier 18!il, à » 
heures 1|2, pour le repos de l'âme de Dame Amélie-Joseph 
LITIN, épouse de Monsieur Théodore HOUZRT, décédée 
A Roubaix, le 27 décembre 1882, dans sa cinquante 
denxièmo année, administrée des Sacrements de notre 
mère laSte-Eglise.Les persounesqui, par oubli , n'auraient 
pas reçu de lettre de faire part, sont priées de con­
sidérer le présent avis comme en tenant l ieu. 

Un Obit solennel du Mois sera célébré au Maître Aule 
de l'église Saint-Martin, à Roubaix. le jeudi 18 janvier 
ISfli, ù in heures, pour le repos de l'âme de Mademoiselle 
Marie-Augnstine TltRS, membre du Thiers-Ordre de bt-
François. décédée i RoHbaix, le 3 décembre 1883, dans 
sa 63* année. Les Dames de la Conférence de St-Vincent-
de. Paul de Saint-Martin feront célébrer un obil le ven­
dredi ta courant, 1 8 heures, en la même église. — 
Les personnes qui,par oubli , n'auraient pas reçu de lettre 
de faire-pari, sont priées de considérer le présent avis 
ctoome en tenant l ieu. 

L'n Obit f.ûloD.n^l du Mois cera calibré a» l'égUM St-
Marbn, a Roubaix,' le mercredi 17 janvier 1884, à 9 heu­
re», pont le repos de l'âme de Monsieur Désiré-Pierre 
DESANOIS, décédé A Roubaix, le 83 novembre 1883, dans 
sa lo 1 année, administre des Sacrements de notre mère 
la Sainte Eglise. — Les personnes qui,par oubli , n'au­
raient pas reçu do lettre de faire part, sont priées de 
considérer le présent avis comme en tenant lieu 

LE RHIN ALLEMAND 
DE G U I L L A U M E I " 

ROL'BAIV. — Ainsi que nouai'» 
bophile .. les Voltiger- Il 
l.equenrie. cahantier. ne ii. 
pour dimanche, son e-si • 

Cette e x p - i ...:,.. v lu IN . m. 
nVitpil doc a'uvirs! r , ' ;V': ,"' |v " .', ' '.;.'„ ",',.„ ''-"', 

Le prix spi'è.'ialeinen 

' " p e i b n - . ' ^ l a ' j t . u ! 
les n'ont cessé de visite 

Il parait que logrand'pcre de Guillaume II ne se 
contentait pus des lauriers tic la victoire ; à ses heu­
res u taquinattla muse, ruais avec moins de bonheur, 
comme on peut en Juger par les stroj>hes que nous ci­
tons HII peu plus loin. Cette jxx-sie authentique est j cVaVt 1o'l-an.0bt,i'in S 

détachée d un livre très curieux, qui vient de parai-1 [,, maich Stéphane 
t ic en Allemagne, suus co titre original que j e traduis 
littéralement i L'UMI'EBEUB GUILLAUME Ier ET SON 
INTKRV KN I ION I. TTlvRAlhl: llANS I.Ks ijOÈ.STiON'' IMPOR­
TANTES El' DKI-1SIVES DE SON TÉMPRi 

11 vfl sans dire qu'au preiriiei" rang parmi les ques­
tions importoiib's nt décisives du tomjj.s de fluiluiuiiio 
1er, se trouvait celle de- l'opportunité d'une guerre 
avec la France, Cette préoccupait ion constante, qui 
était aussi celle de M. de Bismarck, des révélations 
récentes l'ont piwtVi j dul-iolti i,- tùn'ite! 
littéraires de Guillaume 1er il une poésie on hexuniè 
1res, datée de f!i40. et qui a un mérite incontestable, 
celui de prouver îiTéïutablement qu'où guettait de­
puis longtemps en Prusse l'occasion de se ruer sur 
ia Franc*, poo* lui arracher l'Alsace- orrnine. 

La j)ièco de vers qui révélo le rove iiilime du roi 
de IJr«Ssc est irlitulée le Haut Rhin; c'est une va­
riation sur le thème développé par Hecker dans lo 

tlthin Allemand : - Vous ne l'aurez pas le libre Khin 
Allemand », poésie patriotique a laquelle Alfred de 
Musset a si vertement répliqué. 

.le traduis les hexamètres du vieil Empereur en 
prose, sans scrupules, car ils n'y perdront pas 
grand'chose, kubrmo étant ce qu'ils offrent de moins 
intéressant : , • , * 

irsl 'nnt, ls-hns, le vieux Rhin allemand. — Aussi 
t'épôe de' l'Allemand doit sans cesse être levée. — 
C est par ruse que Louis nous a volé notre terre. — 
Profitant de co que r Allemagne était en lutte avec le 
chef du pays. 

"—0 Strasbourg, bourg des puissants de la France 
et de la Hourgogne. — Tant que les Francs se pava­
neront dans tes rues, l'Allemagne ne se portera pas 
bien. 

— Strasbourg, ton Munsler tend le doigt vers le 
ciel. — Et menace l'usurpateur et celui qui t'a perdu. 
— C'est toi qui un jour sera lo guide de l'Empire et 
de l 'Empomir du IUiin dans le lier pays des Francs. 

— Le Khin doit de nouveau dans tout s>n par­
cours redevenir lo Rhin allemand, levez vos dra­
peaux ! - Oui, nous voulons de nouveau reprendre 
le pays arrosé par le sang allemand.— Le pays où 
depuis longtemps dans son tombeau repose l'aigle 
allemand. 

•— Peuple des Vosges et des Ardennes ! — Nous 
voulons te délivrer du joug de l'étranger. —Ecoute 
donc l'appel des Allemands unis ! — Aie honte do 
l'esclavage dont les Franc* t'oppriment. — Mais si 
tu ne nous écoules lias, si tu n'as pas honte d'être 
esclave, — Nous saurons te contraindre à remplir 
ton devoir de (Us do la fialrie, — Alln qu'un jour tes 
enfants soient de vrais Allemands — Et remercient 
les conquérants de leurs jières. 

— Oui, nous l'aurons, le vieux Rhin allemand. — 
Ce n'est qu'alors que l'épée de l'Allemand peurra 
rentrer dans le fourreau. 

Stéplii.. -
co nmandalionsdeOesFtranges qui le fail marcher contre la 
montre et non pas contre Stéphane. 

Les 10 kilomètres sont faits eu 17' i" et au bout d'une demi 
heure, Stéphane redouble une seconde fois son adversaire. 

LA NUIT. — La nuil est calme, peu de monde. Stéphane j>rend 
un îe . 10, 30e, 50e lourd'avaiue 

Apiuis-Mini. — Les coureurs ne sont pas encore descendus. 
Au 30.'ie kilomètres. Corre qui n cependant SO kiloin. de retard 
s'arrête te premier el perd, de ce fait, 7 minutes. Stéphane, 
toujours disiios continue sa marche A la l i e heure, if a fait 
'.09 hii. H3 m. alors que 1 en uni n'avaii accompli à ce moment 
que ;w,1 kil. 170m. Stcpham mardi- n nue allure de S8 on ii» 
kilomètres A ''lu en-si, -il v tiiui.- -on allure jusqu'à la 
tte heure ileouvrn-a 8*0 kiliiuures, ce qui battrait la dis­
tance de Williams. 

Au un incluent jusqu à 5 heures du soir. Ccrre sotvffram un 
peu des yeux avait mis uue paire de lunettes' 

A huit heures, Corre descend, prétendant ne pouvoir plu;s 
continuer à cause de ses veux, il reste au minutes sous sa 
tente. Il remonte enlin en bievrlcUe, mais cet arrêt l'empêche 
de faire plus de 11 kilomètres dan la l'Jc heure. 

Stéphane également descendu quelques minutes, a réussi a 
faire i l kilomètres 130 mètres dans rcuc dix-ueuviéme heure. 

A la 21e heure, Corre pris d'une ardeur soudaine marche 
comme il M l'a lias encore fait dopais le début «lu match. Sté­
phane le suit et c'est pendant un quart d'heure une chasse 
terrible. 

Corre s'éteint bien vite, et suit une marche pénible qui fait 
craindre un arrêt définitif. 

A minuit, lira de la »2e heure, il reste encore plus de 380 
kilomètres 6 subir. 

A ce moment Stéphane avait couvert 617 Ul. 110 m.Corre 558 
kil. 165 m. 

Terront avait couvert à la l i e henre. lors dn match avec 
Corre 5HS kilomètres 370 m., soit prés de 30 kilomètres de 
moins que Stéphane, 

La SUIT. — Ile minuit à une heure, Stéphane se contente 
de suivre Corre qui marche A une vitesse bien eu-dessous de 
la niojenne. 

A partir de deux heures du matin. Stéphane l'ait ÎO on î i k. 
à l'heure, et la moyenne de Corre tombe à î kilomètres pen­
dant la Sfte heure. Kil..' tombera même à zéro a partir de la 
28e, par l'excellente raison que. jusqu'à la 31c. le coureur bre­
ton se reposera... sur ses cyprès. Cefa jiermettra à Stéphane de 
faire les 53 kilomètres, bien qu'il ait pris son temps pendant la 
17e heure 

LA MATINÉR. — Dans la matinée Stéphane continue à doubler 
son adversaire. Sou avance à 10 h. du matin, lia 32e heure) 
est de 140 kil. sur son adversaire, et il a sur ie record de Ter­
ront 36 kil. d'avance. 

A la 3le heure : Stéphane KM kil. R26 m., Corre 720 k. 160. 
Kn février 1«I3, Terront avait couvert Hti k SCS m. 
L'upmnVBTsi. — A deux heures, Stéphane demande A Louvet 

de l'entrainer el de piquer un emballage. Il le suit merveilleu­
sement: un tour (MXI mètres) est fait en 31 secondes 1,3 et deux 
tours après Corre est doublé. 

A la 37c heure, Sléijbaiic a couvert 931 kil. 408 m. A partir 
de ce moment son allure ne descend pas au-dessous de M kilo­
mètres Elle atteindra 18 kilomètres pendant la 3se heure. 

A 3 heures 17 minutes Terront veut nul rainer quelques tours 
de piste. Mal lui en prit car, pas entraîné du tout.le « oldrider » 
n'a pu suivre la train de Stéphane ; et s'est piqué d'honneur 
de lâcher après 960 kilomètres de marche. 

Stéphane descend pour se faire photographier. 
LA FIS DU »ATH. — La foule est en ce moment considérable. 
Au 976e kilomètre, Corre est tiré par les tandémistes Fossier 

frères, Soibnd, llarden et par Desgranges. Charon, Médinger, 
Louvet et Vereheyen tirent Stéphane. 

A la 39e heure : Stéphane 985 kilomètres, Corre Mi kilomè­
tres 913 mètres. 

(Quatorze tours avant le dernier, Stéphane fait un emballage 
digne d'une course île vitesse. 

Trois tours avant ta lin, les entraineurs quittent la piste. Sté­
phane est devant. Corre derrière. Stéphane mène un train très 
lent. Au coup de cloche, il se jilace derrière Corre. Ce n'est qu'au 
dernier virage que les deux coureurs emballent véritablement. 
Stéphane bat Corre à l'emballage, comme il n'a cessé de le 
battre au tram et sa victoire est complète. 

En une seconde la foule envahit fa pelouse, Corre est porté 
au quartier des couleurs, tandis que Stéphane refusant tout 

court comme un véritable <. sprint 
^....ater le peu de fatigue apuat-ente * 

ait ilii perdre au motus trois 
Stéphane a couvert les 1.000 kilomètres en 39 heures, ss mi­

nutes. S secondes, c'est-à-dire en 2 heures, 30 minutes, 4; se­
condes. 4iâ de moins que Terront n'avait mis en février 1893. 
Quant à Verve, il a rouvert 828 kilomètres. 

Terminons en disant que Stéphane a débuté, il y a quelques 
années seulement, dans des courses de vitesse ou il remporta 
de réels succès. 

En lS9i, dans la course classique de Bordeaux-Paris, il est 
arrivé premier, battant le temps de Mills, l'Anglais, de 57 mi­
nutes 57 secondes. 

Cliarles Terront ne se trompait pas en affirmant que son rc-

ATTENTION! 
Je cherche les anciens timbre* poste de tous payf, 

ayant soi vi avant 1871. et jo puis en donner un bon 
prix, lomilfî; on les trouve sur les vieilles corres­
pondances de l ï 18 i 1874. 

J'achète aussi les anciennes collections de timbres 
tous différents; de même que les \icux timbres ordi­
naires; ces derniers pin. très grande quantité;, .lejiuis 
aêhétcx, au poids. les vieilles coffesptMidaiicea poar 
en retirer les timbres. .Sur clemande, on se rendra à 
domicile. 

S'adresser à M. L. De Néeff, 04, rue des Rentiers, 
Bruxelles. 36341 —1805* 

TAPIS ET T E N T U R E S / ^ 
F o y e r s , f ' a r p o t i e » . l'nrfife y 4^^^ 

re-». ' l«pi <. M o q u e t t e . AH'IUM <^V»^ 
• o n . Spéc ia l i t é d r Tap is de /JT\ 
t a b l e e u p e l u c h e , noie C I / I T ^ ^V 
l a i n e . — Lino léum. / ^ • ^ c 

0OIMGES 

de tons slyles ee/ 4£df?>$ 
sur toutes d i / *fc|s» c 
rnensions. /jmi^%~& 

3UM/4q* ^ 
inîâisies ! 

EX TOl'S 

Tapisseries 
KT I1E STVI.i; 

OKŒJŒKTS D'ÉGLISES • 

FÛURNITÏÏRES 
p o u r t o n s o n v r a g e n 

La découverte de l'acide phénique a été un bienfait 
inappréciable et M. VIAL en a été le premier vulga­
risateur; aussi tous les médecins prescrivent-ils le 
Sirop Phéniqud rie Vial pour guérir les toux, bron­
chites et préserver de l'influenza. 36383d 

BULLETIN INDUSTRIEL 
ET COMMERCIAL 

Terront nous semble 

15 janvier . 
La cote ne présente pas encore de variat ions 

sensibles sur samedi. 
On l'esté soutenu à Houbaix-Toureoing et à 

Anvers. 

REVUE DES MARCHÉS 
MARCHES D'ORIGINE 

Buenos-Ayres, 1;? janvier . 
Le cours de l'or est à 3;17 0j0 piastres papier 

monnaie. 

•HR0NIOUE COLOMBOPHILE 

, .11 

13 janvier . 
Renard • 1 Cic 

m u-
bellea 

endanl une so-

Guillaumcl0 ' avait prévu que la première généra­
tion en Alsace n'irait pas a l'Allemagne et qu il fau­
drait la germaniser. Mais ce mauvais poète était roi 
et disjxisait do tant de canons... 

Et la France, qu'il ncttnse rie "use et de rapt n la 
même époque où le roi de Prusse no rêvait que 
guerro et conque Les, chaulait par la bouche de son 
grand jioète : 

Il ne tachera plus le crislal do ton onde. 
I.c sang rouge ilti Franc, le snng bleu du Gernala : 
H ne croulera plus sons le caisson qui gronde. 
Le pont qu'un peuple à l'autre étend comme une maint 
Boulo libre et royal entre nous tous, ô fleuve! 
Et ne t'informe pas, dans ton cours fécondant. 
Si ceux que ton Ilot porte ou que ton urne abreuve, 
Regardent sur tes bords l'aurore ou l'Occident. 

MICHEL DELIXKS. 

REVUE VÉL0C PÉDIQUF 
l e m a t e h l o r r c - s t e p h a n e —Stéphane, le vaillant et 

inlreoiile roitreur. est sorti vainqueur de cette rude cuiouve.oc 
rpu était il ailleurs a preM'ir Non reniement c'est une victoire 
pour Stéphane, mais un nouveau sin-,v» pour le sport fr»n 
cals. '. ' . 

Oue l'on nensii bien nue Stéplnue .1 parcouru les loon kilo­
mètres en M heures ÎS minutes N secondes, nh>rs une l'année 
précédente Uiai les Terront. ee n» d,- la tiédale. dans son nialeh 
avec (.orre, avait mis pus de deu.e heures et demie en plus 
pour parconnr le mémo trajet, soit eu 11 heures IM miaulas W 
secondes iiJ. Ouaat à là»rre à la 3'te heure il n'avait parcouru 
que «U kil. DI3 m. 

IMiiMHirs coureurs élranflrrs, parrui lesquels Barden. Ed­
wards, w hoeler. Union et warnKq.qiii assistaient à la course, 
sont unauirucs â reconnaître la magnifique performance de 
Stéphane et ont déclaré ne pas connaître en Amérique de 
coureur capable de pouvoir i-c me.au-er avec lot. 

Apres le sucrés éclatant de Williams dais. U. course de « 
heures, le succès encore plus éclatant de SK,,narie sur 1000 
Wilometres, c c»t parfr.lt! e ^- . 

Mais arrivons n la course. 
Quoique le départ fdt annoncé pourdiman.-he matlr. à Sheu-

demie " o l n b l c a c s spectateurs est mnsidérahle A 1 heure et 
i i i ï F , : : t c

1
t h l vtlti^rsme d'h.ver. comme en le --ait, est iar.tat-

. f e f«T- l -o„ f c ^ r ' e ^ < ' s A r t s '^rraui . L'administration a fait 
™ „ . 'î '""'.'dérables ponr la préparation de cette perfor-
m.vme. tout d ailleurs a son honneur. 

nesgraiiges. qui doit régler au chronomètre lo 
Corre, ^Installe audeu.siemevirage 

res frio-

rchc de 
A deux heui-os Stépliane fait sou apparition. Il est vêtu d'un 

vêtement htçusorabrc.tres collant: 1» culotte et leschau."et 

lisant de beauté él de h n v 
lie du juiv. romposé île quatre iiicmin 

" Kiilii.uiJ Kronae> s, président. MM 
du cercle 

çoteL • . Kdui'iiiJ Hrow;if\ s, président. MM. Fran<-..i> 
, Pierre Ducateau ot J.-w. Niffte, a été de> plus ardue 
prix, après un lotïg examen, ont été devenu-, corn 

nies Vaiileyii>elle. 
rrseivé à Camalcm qui a obtenu h 

• attrii)ué a M. Charles Dedereq. 
îée, un sriUMt nombre de columbophi 
le lieu de l'expotfttton. 

b l B L I O G R A P H I E 
Bévue dee Meux-Monden.— Livraison du 1S jan­

vier. — I. Le musqué, c.nnte inili-sieii, première partie, 
par M. Ciibert Auguslin Thierry ; II. L'Afrique romaine. 
Promenades archéologiques enAlgério et en tuuisie. 1. 
Les indigènes, par M. (iaston Huissier, de l'Académie 
française : lit. Fragmens des méinnires Inédits da chan­
celier l'asquier. Le Congrès do Vienne ; IV. L'anachro­
nisme daus l'art, par M. Robert de la Sizeranne : V. L'ave­
nir des métaux précieux, par M. Itapliael Georges Lévy ; 
VI. La crise Italienne et le nouveau ministère Crispi, par 
M. Charles Benoist : VII. La queslion du blé. par M. 1. 
Charles-Roux,député ; VIII. Revue Littéraire, littérature 
et dégénérescence, par M. René Doumic : IX, Revue mu­
sicale. <• Gwendolinc •> au théâtre de l'Opira, par Camille 
llcllaigue ; X. Los revues anglaises, par M. T. oc Wyzewa; 
XI. Chronique de la quinzaine, histoire politique et lit­
téraire ; XII. Bulletin bibliographique. 

La table de la llevue de 1886 à 1893, qui vient de pa­
raître, est mise en vente an prix de S fr. pour Paris, ï 
fr. 25 pour la province, S fr. 50 pour l'étranger, port 
compris. 

Ceux de nos souscripteurs dont l'abonnement expire 
avec la livraison du 15 janvier 1894, sont priés de le 
renouveler pour n'éprouver aucun retard daus l'envoi de 
la Revue. 

Toute traduction ou reproduction des travaux de la 
Rtvite des Deux Mondes esl interdite dans les publie» 
tious périodiques de la France et de l'étranger. 3638ld 

Bul le t in O n i c l e l d c l 'Exposi t ion d e l .yon. u n l -
r e r s e l b - . I n t e r n a t i o n a l e <•• co lon ia l e 011 11*1» I. -
Sommaire dn n* 48. —Il janvier t89V—Chronique heb­
domadaire. — l'artie officielle : Chambre de commerce 
italienne de Milan. — Tarifs de l'horticulture. — Partie 
non officielle : Exposition ouvrière. - L'horticulture i 
l'Exposition de Lyon. —L'Exposition d'économie sociale. 
— L Exposition tuuisienne. — Congrès viticole. — L'AI-
cazardelAon. — Les congrès. — L'industrie slcpha-
noisc à l'Exposition. — Grand concours international 
de tir. — Concours musical de 189». — Bulletin finan­
cier. 

Gravure : L'Alcazar de Lyon. 
Abonnements ; France, six mois. 4 lianes; un au, 8 fr. 

— Etranger (Union postalel, six mois, 5 francs; un an, 
9 francs. — Administration, rédaction et vente en gros, 
14, rue Confort, IV Lyon. 

Guitare à accords à clef patentée 
Pour ceux qui, sans avoir reçu une instruction musi­

cale, veulent se donner la jouissance de jouer d'un Ins­
trument, la guitare a accords marque un véritable progrès. 
Cet instrument, patenté par l'inventeur dans tous les 
pays, mesure M c.M. et possède 21 cordes Ht «impies et 
10 doublées), au-dessus desquelles se trouvent S poignées. 
En abaissant une des poignées et en passant, soit ledoigt 
soit l'anneau, sur une des cordes, on obtient nn son 
plein et doux et d'une pureté à .satisfaire l'oreiHe l&pçr..: 
exercée. Les corder portent des numéros, les poignée.' 
les lettres A à F. La musique est écrit» en'notes, mais 
au-dessus de chaque note se troiuunt tes numéros et 
lettres correspondants el démontre par U les Natta- A 
toucher et poignées u pousser. La connaissance de la uni-
•(que écrite devient ainsi su perdue. ' Toute" personne 
peut apprendre i jouer nu air (mélodie el accompagne­
ment) a l'aide des 0 poignées, en moins d'une heure. 

En dehors du son splendide et tout spécial, cet instru­
ment a nu avantage qui le place au-dessus de tout autre, 
étant pourvu d'une clef t\ accorder, patentée, permel-
tsnt àtoute personne de l'accorder soi-même. Lue notice 
de quatre pages esl jointe gratuitement à chaque lustra 
meut, enseignant d'une manière clair» et facHement com­
préhensible la façon de l'accorder, ainsi que la râleur 

Melbourn 
(Communiquépar MM. Jules 

d'Anvers) 
e t ' nc grande auimntion y réty» 

• 11? et les prix sont très ferme», — i '..-.: 
•> qualités eeront offertes di n — I. 
9 réculié-re- »er n: 
» n a i n e . « 

Sydney. 13 janvier. 
Communiqué par MM.Julci Renard 

dTAnoers) 
« Les ventes continuent régulière» avec de .'.1 "* 

• catalogues qui trouvent facilement praaenrs. - -
» Les p r i s se maintiennent pleinement. -

MARCHÉS D'IMPORTATION 
Anvers, 15 janv ie r . 

(par ttUt'grapJte) 
En disponible, il ;i été t ra i té . . . balles Australie 

20 !'. P la ta . 

Anvers, 13 j anv ie r . 
(.Iri'.s'rfc M. E Knrc/icr) 

REVl'E HKHI.OMAHAIKE 

Laines. — La demande n'est p^s sortie d n limi­
tes des besoins les plus urgents. Aussi les ventes u^ 
s'élèvent-elles qu 'à 30 balles Buenos-Ayr.-s, 1' 0 
balles Montevideo. 115 balles sur b Lise de te. 
3.50i3.t>5 en lavé sans irais pour M' s et 1 bonne 
moyenne à bonne. 

Arrivages 1750 balles l ' i a ta , — b.Australie et — 
balles diverses. 

Transi t 1200 balles P la t a , — ». Australie 
et — b. diverses. 

Stock ce j o u r : 3000 balles Buenos-Ayres. dont 
815b . nouvelle tonte; 2735 Montevideo, dont 212 b, 
nouvelle tonte. 

5825 belles P la ta contre 5700b. en 1803, 2700 
b. en 1892 et 3800 b. en 1801, -lô b. Australie et 
250 b. diverses. — 0120 balles. 

Des câbles de Melbourne et de Sydney annon­
cent que la saison tire n sa lin. Les pr is y conser­
vent une tendance à la hausse. 

Buenos-Ayres et Montevideo n'aeeuaral pas de 
cbeagcmeni dans les cours. KsstOf |>eii disposés à 
faire les concessions réclamées pa r les acheteurs, 
les détenteurs retiennent leurs laines à la campa­
gne ou les mettent en dépôt. 

Ternie. — Les prix du peigné ont subi un léger 
recul; la l«i>ic en suint a. pa r eontiv. parfaite-
ment maintenu sa position. 

Les avis de la filature ouiit par continu;! 1 h >n peu 
encouragcauLs, tes pruduil* uc Uxiuvaul aequé-
renrs qu 'a des JU-IX qui permettent tout au plus de 
travailler sans perle. 

Rien de nouveau des Klats-L'nis. Le vote ma la 
réforme du Mac Kinley l.ill est Usé au 27 janvier 
pour otre soumis ensuite au Sénat. En at tendant , 
un très gros emprunt est projeté à Washington 
pour venir en aide au Trésor. 

Peaux i!c numtomt. — Stock 02 b. P l a t a . 

Havre , !4 janvier . 
{De notre correspondant particulier) 

KUVllî 1IE I.V SEMAINK 
Laines. — Lis affaires en laine-- dLpcnibk 

continuent à se borner piesque ex^.îuslV£rac-r!,: .1 ! >. 
réalisation dei i lkrei . Efwpx>E-Ayra5. On en 1 ainci 
t ra i t écaUesemaine - i l baile h \ i x n o n d i T o l -
gués. I»aiis le» autre» sorte», on ,'1LC seulement la 
ventc.de 54 balles t.liili suint» également ci prix 
tenu seeret. 

A termu. les cu i r s avaienl haussa de 1 Ir. .lès le 
début de la semaine et ils sont res te i à cette pariui 
jusqu 'à jeudi , où sous l'inlluence do la ibrtc baisse 
signalée d'Anvers, ils ont fléchi de 50 centimes; 
puis hier, ils ont regagné cette baisse et clôturent 
eu somme commo r-uil : janvier 122 6 0 ' février 
128,00, miti 1 " ' . 0 0 , a n il 130,00, mai 1 :r> 513 

[ j uu i^L^ l^O . jui»»t 13-.&U, août 133,00, r tptem-des sons et la manière de les obtenir. Ajoutes à ces aran-
tazes que le prix de l'Instrument av»e notice explicative 1 W a tB4,lMjvOuC 
album de l î airs, anneau, clef, et botte, n'est que d» francs M.— et l'on comprendra que cet instrument ait pu 
faire sa voene en si peu da temps. — Les ainatears peu 
veut se prvviiicr tics aiiiuins Joiiûuut JÔ U s saMW 
spécialement écrite potir l'Initromtnt, «t cQmrjreoant 

Voici l*résiiitie des ventes de la huitaine • 50 
banee soi- janvier * 122,50; 575 balles sur février 
de 127,50 a 12S,r«"r, 72;. l.aller nnr mars de ] ' " : r-,0 
a lia; 450 l<i.lUî 3Ûf avr.l .ie !?• ; à 121 ' 

îejà plusieurs cahiers, au prix, minime d» fr*. -9.«Ole ; halfés sur mai de ISO i 130,60; 100 l.alle^ si 
" 131,60-; 230,balles sur juillet de 132 à J3V.ryi 

balles sur août & 133 et 275 balles sur septem-
prix de fr. 1.B0 et un stfBtet-aiapason de fr. 0.40 

Cet instrument, d'une construction solide et d'un as 
pect tort élégant, so vend eues 
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bre de LJ3,50 à 134. 

ijMclie.% !3di5c. isoj. Wasl E-ictangaXiiv 
k--' ' W t a ^ ' v rr»a± .«ojjt oçertei dia^, h> cimi" 1 
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